
To S . F 
Un coars «le droit par radio 

rt« p V ? T n d ! L , < " M Mendel. ministre 
fs7r. I s J à P ï ï f ? ^ r A c h a i e *«"«re v » 
**r»»> * ReOlo-Farls. un coure de droit 

r?,îîïurt™t2: , u l *• •• 9°»™»™ eurent 
tout» 1 innée scolaire Ce coure »ur» lieu 
' * l u ^ 1 * «nercratlie •* vendredi», d* 8 h 
ï l i . 3 u m " " > - n comporter» 1* cor
rection d » devoirs écrit». 

Programmes 
du jeudi 9 Janvier 1936 

RADIO F.T.T. NOB0 * LILLE (24T m. 3). 
« h. 30 : Relal. de Farts P.T.T. Bulle

tin météorologique. 
7 n. : JUlal» de Par!» P.T.T. Revue de 

I h R . 

8 b. 40 • Disque» : Chansons. 
S h.: Kelals de Paria-P.T.T. Rc.ue de 

la Press». 
12 h. : Concert donné par le Jazz Isn-

tel*l»t» Dehette et Duchéne 
13 h. : Relala de la Tour EUXel : Coure 

13 h. 10 i Relaie de Pari» P.T.T. Infor
mation». Bulletin métérologlqu». Physio
nomie d'ouvorture de la Bonne. 

'3 n. 30: rrequee: Quatuor Poltronlert. 
14 b. 20 : Relal» de la Tour XuTel. Cours 

«livers. 
14 h. 30: Matinée enfantine de Grand-

Papa Léon. La Marche de» roi», par la 
•-noralette et M-« Lecomt» (Juuer-Tlersot). 
' * Galette des roi», conte (Yvonne Plca-
bla). Causerie de Mme de Surgére. De» 
riêtlses. skVtch. par Bécassine et Grand-
papa Léon iMlchou). La bonne galette, 
saynète. Interprété par trot» frtqueta (Cro-
.'léret. La poupée en sucre, chanté par la 
» horalette (Chantrler). Recettes, trucs 
jeux, par Tante Omette. Tour de micro 
des speakers frlquets. 

13 h. 45. — Relais de la Tour Eiffel. 
Bourse. 

16 h. : Concert National. Ouverture de 
Abu Hassan iWeber). 1'* et 3 '" danse es
pagnole, extraites ds la < Vie Brève > 
Manuel de Palla). Concerto dans le 

-'vie ancien, pour violoncelle et orchestre 
> Karjtnskyi. artiste Mme Marcelll-Herson. 
Prix d'excellence du Conservatoire Nxtlo-
• » de Paris. 1'* suite du ballet s Chll-
flren'» Corner » (Debussy) : a) Sérénade 
d« la poupée ; le petit berger ; cl Oolll-
wogg's caxe-waîka. Feuilles éparsea si 
nocturne : b) gavotte et musette ; c> ln-
termeszo : d) valse tD'Ambroslo). Scherzo 
(Lalo). 

17 h- : Relais de la Tour Eiffel : Cours 
divers. 

17 h. 10 : c Le fondateur du Canada 
Français ». Samuel Champlaln. par M le 
Oianolne Léman, professeur aux Facultés 
Catholiques. 

17 h. 39 : Causerie ualversltslre : Roger 
Martin du Oard. par M. Warlnghten. pro
fesseur agrégé, de l'Université. 

18 h. 30 : Radio-Journal. 
19 h. 30 : Disques. 
19 h. 45 : Quart d'heure polonais. 
20 h. : Disques. 
20 H. 30 : Concert. : Ouverture de la 

Jrotte de Flngal (Mendelseonn). Maures-
nue (Norîs). Cannona ijougleti. Aqua 
-elles espagnoles, suit* d'orchestré (Parés 
TAvagne. a) Vous n'êtes pas un ange (War-
-en : b) Ne t'en vss ps» iWarren) ; c) 
Reviens iTragson?. René Volpé. Carnaval, 
extrait de Roma. nitte d'orchestre (Biset). 
Menuet Bagatelle (Francl» Thoméi Fsn-
talale sur Trol» Jeunes filles nues, opé
rette iMc.-ettii s) Que ne peut-on 
toujours iGoubller); b) Rondeau de la 
paysanne (Lecocq) : et Ronde d'amour 
iChamlnadei. Vlv'.ane Lefebvre. Scènes fo
raines : ai Tohu-bofu ; bl au palais 
0 orient : t) Carrousel (Mlgnan). Jota et 
TrlpUl. airs populaires espagnols iLacome). 
Pantins et poupées, suite de ballet : a) 
>out su piauler : b) scène du désir : c) 
.avertissement: d» Allegro final (Alex de 
Tayei. Berce-moi. mélodie (Paulin). Le 

t»ement de Péris, suite de bslét : a) en
trée : bi sndants ; c) variation ; d) valse 
Pnale .Mautout. 

A 21 !t : Au cour» du conc-rt : « *n 
rsrr.ille Chronique de» »udlteur»_d» 

Revu» des revue», par Paul Dermes. — 
9 h. 50 : Livres de femmes, chronique par 
Oermalne Blondln. — Il h : Strasbourg 
— 12 h. : Tourisme, par André Maursl. — 
13 h. 15 : Bordeaux. — 13 h. : Tour «anel. 
— 13 h. 15 : Information». Bourse. — 13 h. 
30 : La demi-heure coloniale, par Julien 
Maigret. — 14 h. : «mission enfantine. — 
15 h. : Le» grand» fait» musicaux, par A. 
FUan. — K h. : < L'Botel Soublse s. — 
K h. 15 : Lecture, par Clara CandlanL — 
16 h. 30 : Présentation d'oeuvres Inédites 
par le» compositeur» eux-mêmes : Marcelle 
Soulage. Antoinette* Sevln-Vls* et Charles 
Dodanc — 17 h. : Smlaslon enfantine. — 
18 h. : Disques — 18 h 30 : Informstlons. 
— 1* b. 29 : Médecine et sport. — 19 h. 30: 
«•été». — la h. 38 : Disque». — 20 b. : La 
mode de Paris, par Thérèse Clemenceau. 
— 20 h. 15 : Chronique dé la Jeunesse, 
par Néret. — 20 h. 25 : Chronique aéro
nautique. — 20 h. 30 : Le» vieux succès 
français, par André Danerty. — 22 h. 
Informations. 

RENSEIGNEMENTS 
COMMERCIAUX 

dji mercredi 8 janvier 1930 

FECAMP <2«» m. 5). — 
7 h. 20 : Journal parlé 

nrë.o p r T - K o r d . par M. Georges TJl 
r>»u'. V'.ce-President du ConseU Ge-

:at:urjs 
Relais de Pari» P.T.T. Infor-

Bulletin météoro.o*ique. 
45 : RIDIO-FARIl (1648 m. 2). — 6 

Clulure physique. — 7 h. : Disques. — 
7 h 45 : Culture physique. — 8 h. : Cours 
il'» lafisi»* — 8 h. 20 : Disques. — 8 h. 
10 : L'odre. par Mme Suzanne Carr. Me-
r;i par Mme OaTnon. Chronique d» la 
mode, par Mie José. — 10 h. : Depuis la 
v «culte cie» Lettres, cours professé par M 
Boucher : « L Idéologie nationale en Alle-
t'usgn» au temps de» guerre» nspolèon-
c y n a t j 11 h : Musique légère. — 11 h. 
30 ; Causerie agricole, par Mme Sensemat. 
• Les - c i m e n t » de l'enfant ». — 11 h. 
45 : Causerie protestante. — 12 h. 15 
Concert — 12 b. 45 : Chronique, par M. 
René-Paul Groffffe. — 14 h. : Depuis la 
Sorbone. cours de F. Brunot : « L'histoire 
oe la langue française ». — 15 h. : Con
cert. — 15 h. 30 : Poèmes de Verlaln» et 
rie Rlrbaud. dits par Mme Hawknns. — 
13 h. 45 : Causerie, par M. Bavard : « La 
cité umv-isitatr». — 19 h. : Lille. — 17 h. : 
L'tolie de Sév'.le. tragi-comédie. 18 h. 
45 : Causerie médicale, par le professeur 
Bailbasard : » La mort et l'agonie ». — 
19 h : Emission pour les enfant»: Les 
aventures de Poum le chat et Whisky le 
.•hlen. par René-Paul Orbite. — 19 h. 30 : 
eaustrie. par Paul Haur'.sot : • La se
maine sentimental» ». — 19 b. 40 : Lec
tures littéraire», par Psul Reboux : s t-e 
loumal de Sonia. ». par Emile Br-er. — 
•0 : . L» fc'.xlore nmMcal d.- la Vendée, 

par J. Canteloub». avec Ml e Valêe-Orten-
tl» et Rouquettv. — 20 h. 30 : Revue de 
la presse du soir — 20 h. 4"> : Concert 
«vmphonlqu». — 22 b. 45 : Heure. Musl-
M'ie de danse. — 23 h. 15 : Musique légère. 

POSTE PARISIEN (312 m. 8). — « 11. : 
Tsques. — 7 h 1 0 . : Emission de l'A.A. 
r P — 8 h. : Disque*. — 8 h. 29 : Con
seils de beauté. — 12 h. 5 : Jean de la 
Lune, entrée de Clo-Clo. par Mli-hel 
Simon : Le photographe, rareglstré par 
nadiolo et Ltiar. — 13 h. l'i : Audition 
d'un petit film pour '.es enfants, commenté 
par Lola Robert. — 12 h. 35 : Concert gai 
— 12 h. 19 : Emission pour les petits. — 
.1 h. 40 : Présentation des Actualités Pa-

unount. — l t h. 20 : Causerie, par Ca
mille Ducrav. — 18 h. 25 t La demi-heure 
pour les petits. — 13 h. 57 : Disques. — 
19 h. 7 : La journée sportive. — 19 h. 10 : 
.Tournai parlé, par Maurice Bourdet. — 
19 h 25 : Courrier des spectacles, y 19 h. 
30 : concert d'orchestre : sélections d'opé-
rrtt". — 20 h. 20 : L» chanson Illustrée. 

- 26 h 23 : Disque». — 20 h. 55 : Depuis 
!» Théâtre de la Porte-Samt-Martln \ L» 
violette do Montmartre (Kalmani. avec 
l« t*e Schoen-, TlHalr*"- Edmond Castét. 

r t R I S P.T.T. ( « 1 m. 7). — S h 40 :. 

7 h. : Disques 
. — B h. 30 : Mé

lodies populaire». — 10 h. sélections 
d opérettes. — 11 h. Chansonnette». — 
12 h. : Musique militaire. — 13 h. 5 : Ma
tinée enfantin». — 15 h. 30 : Mélodie». — 
17 b. 30 : Musique légère. — 18 b. : Or
chestre symphonlque. — 19 h. : Concert 
de» auditeur». — 19 h. 48 : Journal parlé. 
— 20 h. 20 : Musique légère. — 20 h. 45 : 
Extraits de film». — 21 h. : Extrait» d'opé
ra» et d opéras-comique*. - 11 h : Varié
té». — 23 h. : Musique d* danse. 

LYON-LA DOUA (463 m.). — « h. 50. 
7 h . 8 h. et 9 h . Part» P.T.T. — 10 h. : 
Toulouse. — 11 h. : .Strasbourg — 12 h. : 
Informations. — 12 h. 13 : Bordeaux. — 

: Tour Eiffel. — 13 h. 10 : Parla 
PT.T. — 13 b. 30 : Bordeaux. — 14 h. : 
Dlaque». — 14 h. 20 : Tour Eiffel. — 14 h 
30 : * 15 h. 30 : Disques. — 15 h. 30 : 
Pour les malade». — 15 b. 43 : Tour Eiffel. 
— 16 h. : L'heure de» enfent». — 17 b. 
Tour Eiffel. — 17 h. 10 : Lille. — 17 h. 30 : 
L'heure de la femme. — 18 h. 30 : Radio», 
Journal dé France — 19 b. 30 : Demi-
neure surprise. — 20 h. : Gazette de Lyon 
Chronique hortlcale. — 20 h. 7 : Chroni
que vltlcole. — 20 h. 15 : Chronique agri
cole. — 20 h. 22 : Chronique vtérlnalre. 
— 20 h. 30 : Paris P.T.T. — 22 h. 45 : In
formation». Disque» de danse. 

STRASBOURG (149 m. 2): — 6 h. 45 : 
Gymnastique. — 7 h. 30 : Disques. — 7 h. 
40 : Informations. — 10 h. 33 : Cours du 
coton. — 11 h. : Concert. — 12 h. 45 : 
Information». — 13 h. : Bourse. — 13 b. 
3 : Concert d'orchestre. — 14 h. 20 : Tour 
Eiffel. — 14 h. 30 : Heur» de l'Oncle Paul. 
15 h. 45 : Tour Eiffel. — 17 h. : P»rls 
P.T.T. — 18 h. : Contes de Perrault. — 
18 h. 15 : s Congo Océan », causerie par 
M. Gulllot. — 18 h 30 : Mus.que de 
Strauss. — 19 h. 30 : Informations. — 20 h. 
10 : c Une soirée au refuge de ski dans les 
Vosges», scène réalisée par Jacques Dle-
terlen. — 21 h. 10 : Musique de chambre. 
— 22 h. : Concert. 

TOULOUSE-RADIO (338 m. 6). — 3 11 
15 : Nouvelles. — 8 h. 20 : Mcute-Cario 
(Gsudon). — 8 h. 30 : Refrains dansants. 
— 11 h. 45 : Marches militaires. — 11 h. 
55 : Extrait» de film». — 12 b. 15 : Or
chestre. — 13 h. : Le quart d'heure des 
auditeurs. — 13 h. 23: Mélodies. — 13 h. 
53 : Orchestn viennois. — 13 b. 33 : In
formations. — 18 h. : Bourse des valeurs 
de Parla. — 18 b. 10 : Audition enfantine. 
— 18 h. 30 : Le Guignol toulousain. — 
19 h. : Orchestre. — ta h. 23 : Marches 
militaires. — 19 b. 30 : Informations — 
la b. 45 : Opérettes. — 20 h. 15 : Le quart 
d'heure des vedettet. — 20 h. 30 : Films. 
20 h. 50 : Concert. — 21 h 50 : Le con
cert, anglais. — 22 h. 35 : Informations. — 
22 h. 50 : Duettiste». — 23 h 5 : Opérette» 
23 h. 15 ' Chant russe. — 23 h. 30 : Or
chestre do danse. — 23 h. 45 : Films. — 
24 h. : Au Caveau de minuit. — Oh. 15 : 
Informations. — 0 h. 20 : Marches mili
taire». 

LANGENBERG (455 m. 9). — 5 h. 30 : 
Stuttgart. — 6 h. 10 : Musique légère. — 
7 h. : Information». — 8 h. 45 : Gymnas
tique. — a h. : Informations. — 9 h. 15 : 
Kœnlgswusterhauaen. — 15 h. : Le monde 
et nou». — 17 h. : Musique légère variée 
— 19 h. 10 : Concert. — 21 h. : Informa
tion». — U b. 30 : Berlin. 

LONDRES NATIONAL (1.500 lu.). — 
10 b. 15 : «Service du Jour. — 10 h. 30 : 
Bulletin météorologique. — 11 b. 5 : Or
gue. — 11 h. 30 : Oramopbone. — 12 b. : 
Relal» du Cinéma Victoria. — 13 b. 15 : 
Gramophone. — 14 h. 15 : Musique lé
gère — 15 b : Chant» du soir de l'Ab
baye de Westminster. — 16 b. 10 : Ora-
mophone. — 16 h. 45 : Récital d'orgue. — 
17 b. 15 : Brian Lawrence et son orchestre. 
— 18 h. 30 : Les bsses de la musique. — 
18 h. 55 : La langue espagnole, par Maria 
de Lacune — 20 h. : Variété». — 20 h. 43 : 
Le B B C . orchestra. — 22 b. 20 : Quin
tette. — 23 h. 15 : Le BBC danse orches-

Les marchés à terme de laines 
A ROUBALX 

LAINE PEIGNEE — TYPE INIQUE 
Quant. Mois Payé 

2 300 Janv. - 20.50 
10.000 FéV. 20.40 

5.000 Fév. 20.50 
7.500 Mars — 20.8O 

30.000 Mais . _ 20.80 
6.000 Mal 21.30 
2.500 Julll. _ 31.80 
5.000 Julll. _. 21.70 
5.000 Sept. ... 21.90 

72 500 kilo». 

A TOURCOING 
LAINE PEIGNEE — 1YPE UNIQUE 

Quant. Mol» Payé 

S.000 Fév. 30.50 
7.500 Avril _. 21.10 
2.500 Mal 21 20 

Janv. 
Fév. 
Mar» 
Avril 
Mat 
Juin 
Juin. 
Août 
sept . 
Oc t. 
Nov. 
Dec. 

Cote» 
du jour Préc. 

_ 20.50 

» —.— — 20.90 
_ 31.00 
__ 21.30 
_ 31.40 
_ 31.70 
. 21.80 
_. 31JM 

.... 23.00 

— —.— _ 33.10 

20.40 

—.— 2030 
31.00 
31.10 
31.30 
21 60 
31.70 
21.80 
21.90 
33.00 
33.10 

<•* JOURNAL DE ROVBAIX « 

MARCHÉ DU MERCREDI 
ALULE 

Timpérature. — Nou» avons toujours du 
temps pluvieux avec une température beau
coup trop douce pour la saison qui. en 
favorisant un» végétation trop active, nuit 
à l'avenir de la récolte. Il est grand tempe 
que nous ftyon» un temps sec et même de 
bonne» gelée» afin d'arrêter la végétation 
et de fortifier 1» plante. 

Blés. — Marché plus ferme et en baii—tt 
»vec demanda meilleure. On pratique en 
blé» libre» disponibles. 76 fr. franco gare 
acheteur et. en livrable sur 4 d» mare, 80. 
époques sur lesquelles U se traite de» 
affaires. 

Farines. — En sympathie avec le» blé» 
les cours de farines dénotent une certaine 
fermeté qui parait devoir s'accentuer Jus
qu'aujourd'hui. On cote encore, toutefois. 
de 122 à 127 fr., suivant marques. 

Sons. — Très demandé», avec offres par
cimonieuses. On cote en disponible et Jan
vier, de 48 à 30 fr. en fabrication courant» 
et SI en gros sons ; livraison 3 de février, 

bonne fabrication 

JEUDI 9 JANVIER 1936 

Noiwellr* éronominnes 
La condamnation du «New Deal» 

agricole, aux Etats-Unis 
If. Roosevelt n'a pas de chance» devant 

la Cour suprême des Btats-TJnla. 
Apres avoir déclaré déjà, dan» le cour* 

de l'année 1935, que la MJlJt. était In
constitutionnelle et obligé ainsi le gou
vernement à l'abandon de nombreux rè
glements relatifs à la production Indus
trielle, la Cour a Céclaré également in
constitutionnel le e New Deal s agricole 
par lequel avait été Instauré le contrôle dp 
l'Etat sur la production agricole. Cette 
production avait été volontairement ré
duite par les fermier» contre versement 
et promesse de versement d'indemnités. 
rt cette réduction avait assuré un sérieux 
relèvement du prix des denrées. 

003 millions de dollars étalant à répar
tir cette s'vnée entre les producteurs agri
cole» et 300 millions de dollars pour r i n -

15 000 kilos. 

Janvier 

Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet . . . . 
Août 
Septembre 
Octobre ... 
Novembre . 
Décembre . 

Cotes 
20.50 
20.50 
20.90 
31.10 
21.20 
31.40 
31.70 
21.80 
21.90 
22.00 
23.10 
22.20 

Achet. 
20 40 
30.40 
20.80 
31.00 
2120 

31.80 

22.00 
22.10 
22.20 

Vend. 
30.60 
30 JM 
20.90 
21.10 
2130 

21.80 
21.90 

A ANVERS 
LttNE l t IGNEE — TYPE UNIQUE 

(Communiqué par M. J.-L. Duesberg Ois) 
Cote préc 

en i. lr. belge 
28 5 8 38.35 
28 1.3 38.35 
29 d. 38.75 
29 1 4 38.00 
29 1,4 39.35 

Juin 29 3 8 39.50 
Juillet . . . . 29 1 2 39.30 
Août 29 1/3 39.50 

Remonlaces. — Offres nulles. On cote de duetrle suciière, le coton et 1» tabac. 
60-65 fr. en remoulage, blancs. 32 à 55 en M . Roosevelt devm donc trouver hoV» 
deRec*obuPetteset - " o n ^ c o U d . 46 A 48 fr. en b U £ f * l e * « » • • • « • • » • » • • • » 1 " ré-
disponible, le tout les cent kilo» brut» nua. Partir, 
départ Nord. Paa-de-Calal». Le» conséquences politiques et écono-

Orges et escourgeons. — Le marché des ! mlques de l'arrêt d'tnconstltutlonnallié 
orges et escourgeons a encore rmiss» cette I pouirsltr.t être graves, si le gouvernement 
semaine. Les offres sont toujours d"une „« trouvait pas les mesures -wnstltutlon-
rareté extrême, la culture ne pouvant bat- „ , „ « . „ - remnla-smen» . i m m - , T.». 
. _ . „ —•.».. *». mina» continuelle, «t 1 n v | , B " ne rempia ament nécessaires. Les 

Intérêt» et 1» volonté de trol» millions de 

NÉCROLOGIE 
CONVOIS FUNÈBRES 

Janvier 
Février 
Mars ... 
Avril .. 
Mal .... 

Cote de ce Jour 
en t fr. belge 
28 5/8 38.25 
28 3/8 
20 d. 
29 1/8 
39 1/4 
29 3/8 
39 1/3 

38.35 
38.78 
39.00 
39 25 
39.25 
39 50 

Marché: Calme Sout. 
29 1/3 39.50 
Calme Calme 

Affaires traitées: Le 7 Janv.: 115.000 Ibs 
et 51.750 kilos. — Ce Jour: 125.000 lbs et 
33.750 kilos. 

Détail des affaires traitées: 
Janvier ... 
Février . . 
Mars . . . . 
Mal 
Juin 
Juillet . . . 
Août . . . . 

40.000 lbs 
5.000 — 

20.000 — 
30.000 — 
15.000 — 
5.000 — 

10.000 — 

18.000 kll. 

2.250 EU. 
-.250 tU. 
2.250 kll. 

9 000 kll. 

LONDRES REGIONAL (342 m. 1). — 
10 h. 15 : Service du Jour. — 10 h. 45 : 
Concert léger. — 11 b. 45 : Récital d'or
gue. — 12 h. 30 : Gramophone. — 13 n. 
15 : Oelger et son orchestre. — 14 h. 
Musique légère. — 13 h. Concert. — 
16 h. : Barlété». — 16 h. 45 : Concert. 
— 17 h. 15 : L'heure enfantine. — 18 h. : 
Nouveles. — 18 h. 30 : R. Klng et son or
chestre. — 19 h. 30 : Les montagnards des 
rochers. Variété». — 20 h. : Jenny Meade. 
par P. Wade. — 21 h 15 : Concert mili
taire. — 22 h. : Promenade-concert, diri
gée par Sir H. Wood. Musique russe. — 
22 h. 25 : Nouvelles. — 22 h. 35 : Musique 
de d»n&c. 

BRUXELLES (1X3 m. !«). - 12 h. : Or
chestre. — 13 h. : Journal parlé. — 13 h. 
10 : Concert. — 16 h. 55 : Communiqués 
divers. — 17 h. : Orchestre. — 17 h. 45 : 
Matinée enfantine-, — 18 h. 15 : « Inter
view d'une ménagère ». — 18 h. 30 : Pre
mière sonste. pour piano et violon (Saint-
Ssténs) : KlkUnora iLladow). — 19 h. 
Chronique du monde ouvrier. — 19 b. 13 : 
Quelque» page» de Qrétry — 19 h. 30 : 
Journal parlé. — 20 b. : Orchestre n u i -
phonique. — 22 h : Journal parle. — 22 li | tions commercial 

BOITES - CARTONS - ETUIS 
Cartonnages — E. MULLIEZ-RICHEBE 
T 507.28 - 4. rue du Château. LILLE. 434 

Tribunaux 
COUR D'APPEL DE DOUAI 

— Un arrêt Intéressant pour le» direc
teurs de sociétés. — Le Tribunal correction
nel avait condamné M. Qoffart. directeur 
de la Société Balatum. a Balsleux. qui avait 
employé trios ouvriers non muni» de la 
csrte d'identité spéciale. 

La Cour d'appel de Douai vient de réfor
mer ce Jugement. Elle décide que le direc
teur n'est pas «employeur», qualité 4UI 
svpartlent à la Société elle-même. 

M Oocart est déchargé des condamna
tions prononcées contre lui. La Société Ba-
lr-tum est condamnée à s» place aux trol» 
amendes de 16 lr. Infligées au directeur. 

La marche des courriers aériens 
de la Compagnie Air-France 

décembre, est arrivé à Hanoi le vendredi 3 
Janvier 1936, A 3 h. 42. 

Le courrier aérien n* 132, parti d'Hanoi 
le samedi 28 décembre, est arrive à Mar
seille le dimanche S Janvier 1936. à 20 b. 07. 

Ligne France-Afrique Occidentale-Améri
que du Sud. — Le courrier aérien n° 52. 
parti de France le dimanche 29 décembre, 
est arrivé à Buenoe-Alrea, le mercredi !•» 
Janvier, à 20 h. 35. 

Le courrier aérien n* 152, parti de Bue-
uos-Alres le dimanche 29 décembre, est 
arrivé en France le mercredi 1er Janvier, a 
16 h. 50. 

CHEMIN DE FER DU NORD 

10 Disques. 

Con. 
LUXEMBOURG (1.364 m.). — 7 h 

Information» en français. — 7 h. 25 
cert. — 8 h 30 : Concert varié. — 1 
Concert varié. — 12 h. 35 : Cours. — 12 h. 
40 : Orchestre. — 13 b. 35 : Quintette. — 
17 h. 30 : Le quart d'heure des dames et 
des demoiselles. — 17 h. 45 : Concerts va
riés. — 19 h. 30 : Courses hippiques fran
çaises. — la h. 45 : Information» en fran
çais Les coulisses Journal. Informations 
en allemand. — 20 h. 10 : En allemand : 
Un chapitre d'un roman inédit dé J.-P 
Krpelding. — 20 h. 20 : Concert. — 20 h. 
35 : Marché» financiers Internationaux. — 
20 h. 40 : Quintette. — 21 h. : Le quart 
d'heure des vedettes. — 21 h. 13 : Concert 
de gala. — 22 h. 30 : Lvixembourg from 
week to week. — 23 h : Musique de danse 
enregistrée. 

Desires-vous être renseigné sur : les tarifs 
voyageurs et les nombreuse» combin»lsons 
qu'ils offrent pour vos déplacements d'affai
re» ou d'agrément ; — les mille attrait» du 
tourisme en France : — les csracténstlquea 
des testions balnéaires, thermales, climati
ques ou de sports d'hiver ; — les facilités 
baisonnléres offertes aux touristes ; — les 
principales et plus prochaines manlfesta-

artlsttques. sportives, 
fêtes, etc : — le» dispositions spéciales (ta
rifs réduits, facilités de séjour, trams spé
ciaux) prises, le cas échéant, à l'occasion d» 
ces manifestations : — les améliorations 
d'horaires et les progrès réalisés dans l'ex
ploitation technique du chemin de fer. — 
Consultes « VOTAOES ». le Bulletin d'In
formations des Grands Réseaux de Chemins 
de fer français. - Vous le trouverez dans 
1rs bureaux des gares et dans toutes les 
AGENCES DE VOYAGES. 43643d 

Nos bureaux sont fermés 
'e dimanche. 

tre en raison des pluies continuelles st. 
en maints endroits, des crues qui circons
crivent les possibilité» de travail A l'inté
rieur de la ferme. La demande reste tou
jours très active et la consommation sur 
place est toujours très Importante. Au sur
plus, le» quantité» restant à battre sont, 
prétend-on. bien moins forte» qu'on pour
rait le supposer. 

En Afrique, la situation est également 
très tendue. Les nouvelles de la récolte en 
terre sont peu satisfaisant s», 1» Sud. qui 
est en réalité, le gros produ-teur. souffrant 
de la sécheresse. On cote : 

Orges Beeuce-Oatmals. 38 fr. départ ; 
Champagne. 57 dép : Berry. 34 dép. Escour
geons Aisne-Champagne. 51-52 dép. Orges 
Algérie-Tunisie. 48 vagon Dunkerque. le 
tout en diaponlble. 

Malts — En sympathie avec les grains 
crus, le malt est très ferme, surtout que. 
comme nou» le disions précédemment, la 
malterle. loin d'avoir de» quantités de 
grains crus invendues, serait plutôt a dé
couvert. On cote actuellement : malte Afri
que. 100 francs ; malte escourgeons. 110 ; 
malts orges. 125. 

Avoines. — Marché ferme, peu d olfres de 
la culture qui semble disposer k battre du 
blé mal» pas d'avoine. On oote. Jaunes-
blanches 4» fr. déper* Somme ; blanches. 
5 0 ^ a r t _ S o m m e i r c h é ^ ^ ^ ^ 
quelques Jours. L'absorption facile des der
niersTsrrlvage» et l'insulflsanc» du flottant 
font prévoir des cours supérieur» sous p*u. 
On oote : Indochine, disponible. 64.50 ; fé
vrier. 64.50; mars. 65. Clnquantlnl. dispo
nible. 88^ fermes, spécialement sur 
l'éloliné, par suite de débouchés nouveaux 
pour la nouvelle récolte. On cote riz 8al-
SSn n» 1 disponible. 36 fr. 30; lévr er. 56 50: 
4 d'avril 53.50. Brisures 1 et 2 disponible. 
45 50- février 45 50; 4 d'avril. 44.50. le 
tout ies cent Mine' bruts logés, départ Dun-

""Slgîes. - Fermes, la marchandise étant 
toujours difficile à trouver »vec bonne de
mande. On cote : «elgles de Champagne. 
Ssponible. 56 lr. 50 départ; 3 premier». 
58 départ Marne. _ „ _ . „ . _ , „ . , 

Sarrasins. — Fermes. Offres rare» avec 
demande suivie. On cote : sarraalns d» Bre-
SagneV duponlbl». 63 lr. ; 4 premier». 66 

é p a u l é . - Plus calme». PaUla. d . blé. en 
»..iiîîrn^Mées 90 fr. : peines d'avoine» en 
n i i l S " p r è ^ s . 85. départ Nord. Pa»-de-

°aFourragM. - San» changement. Trèfle 
deux"è™ef coup, en botte.. 28 fr. rendu. 
Luzerne deuxième coupe en botte». 27 fr 

^Graines — Le marché des graine» ter
mineTioutenu. Inde» : Bold Bombai : Jan-
"e?-fé?ri.7 13.13; Calcutta ? r t - : ! » ? * ' • / : 
février. 13.5 ; La Plata .Janvier. 82 fr. 40 . 

" ï u l i e . 8 2 - V S r n l i f d , - lin Bombay-Cal-
cuTta : disponible, majoration de 15J*. sur 
le . Un» à clair ; d» lin de pays : disponible^ 
m»J<>rde 45 fr. sur les Un» k clair ; d . 
colza. disponible. 385 fr. par 100 kilo» net» 
nus. départ usines. 

Tourteaux nourritures. — Soutenus. 1» 
temps restant très doux : Fine» pl»quette» 
disponible. 56 fr. 75 Ruflsques estra-blancs-
dlsp.. 56 ; Janvier-avril. 57. Arachide» frt»-
blancs : 4 premiers. 50. 

Sulfate d'ammoniaque. — Janvier ; en 
20,40 %, 79 fr. 50 ; en 20.80 <*. 81 ; en 
21 «i. 82. franco, ristourne, d'usage. 

Nitrate de chaux. — Janvier : en 13 %. 
66 f r. : en 15.30 ?.. 73. 

Nitrate de soude. — Janvier : en 16 %». 

Ammonltrates. — Janvier : en 13.50 T.. 

LE MARCHÉ DU UN 
L'année débute sur une note de calme 

dans la plupart des compartiment» textile». 
En Un. la matière première, est généra

lement trop chère par rapport aux prix 
d» vente de» fil» et de» toiles et ls fila
ture est obligée de freiner ses achats, en 
Attendant le moment ou le» cours des 
produit» fabriqués se rapprocheront de 
ceux du brut. Kle peut d'autant plu* faci
lement ralentir ses opérations qu'elle »'e»t 
assurée ses approvisionnements pour les 
prochains mol». 

En Uns de pars, on constate un peu plus 
de résistance chez les vendeurs, et si les 
rouis A terre de Bretagne se maintiennent 
sur le» base» précédente», ceux de Berguee. 
p»r contre. »er»lent en légère hausse. Les 
prix varient de 5.50 a 6.70 le kilo, aulvant 
qualité. Les affaire» sont peu nombreuse» 
devant des schsteur» peu Intéressés. 

En lin de Belgique, la tendance est plus 
soutenue en raison des achat» de la fila
ture allemande qui. n'ayant pu trouver 
une formule d'accord pour le» paiement» 
en Russie, doit délaisser les Un» de cette 
provenance et «e reporter sur le» qualité» 
«lmll»lrss belges. La fUature lrl»nd»l»e 
achète aussi quelque» lot» mal» la France 
est asses réservée. 

En Un» de Ru»ete. le monopole tient tou
jours ses prix, mais le négoce Importateur 
de-marde 43 livres k 53 livras 10 shillings or 
ctf Oand, pour le quatrième groupe et ne se 
r.ontre pas très pressant. La filature, de ron 
côté, se tient d»v»ntag» dans l'expectative. 
Peu d'affaires également dan» les Uns de» 
autres provenances. 

En étoupes. les transactions sont limitée» 
à de très petits lots, dans les qualité» <ant 
d'Importation» qu'Indigène». L u prix sont 
bien tenus. 

En fils de Un et d'étoupes. les adjudica
tions, qui nécessitent une quantité 'mpor-
tant» de nia ont assuré un écoulement ré
gulier d'une partie de la fabrication d» la 
filature. Le» cours sont toujours fermement 
tenus. 

En toiles de Un. 11 ss fait d'assez bornes 
affaires. Pour U clientèle ordlnalr*. i n at
tend la très prochaine saison de « vente de 
blanc » ; le» prix sont aussi très fermes. 

fermiers qui étalent satisfaits du New 
Deal c e pourraient être mis en échec im
punément. 

Au régime d'imposition e t de con
trainte succédera tans doute un régime 
d'organisation volontaire que l'Etat pour-
ta aider de diverses façons. Le président 
envisagerait même des retouches a la 
Constitution, s t osla poserait, à la veillé 
des élections présidentielles, un problème 
politique difficile. 

En attendant, la décision prise par la 
Cour suprome des Etats-Unis a causé une 
vive réaction sur les diverses Bourses des 
valeurs américaines. A New-York, notam
ment, les prix montèrent Instantanément 
Les fluctuetlons étalent si rapides qu'il 
fut Impossible de satisfaire A toutes les 
demandes. 

Le prix Ju blé a augmenté de deux 
cents par boisseau et les valeurs coton-
nlères sont sn hausse assea sensible. 

D'autre part, on estime que plus de 
100000 employée, qui avalent pu être 
occupés p»r les services de 17UUI. (AgTl-
cultural ajustement Act) , devront être 
licenciés. 

Les Journaux français accusent en géné
ral la gravité de la décision de la Cour 
suprême : 

Excelsior : 

Nul ne peut Ignorer qu'en déclarant 
inconstitutionnelles, coup sur coup les 
deux loi» les plu» Importante» de l'expé
rience Roosevelt. la Cour suprême a donné 
de» armes puissantes k tous ceux qui com
battent le caractère révolutionnaire de 
l'œuvre présidentielle. 

C'est donc une lutte politique extrême
ment sévère qui semble devoir ('engager k 
1» suite de l'invalidation de l'A. A. A. par 
six des neuf Juges de la Cour suprême. 

La Vic to i re : 

Ce verdict équivaut k une répudiation 
totale de tout ce qu'a fait M. Roosevelt de
puis son avènement au pouvoir. 

Et si l'expérience Roosevelt a pu être 
appelée une révolution, la décision rendue 
par six des neuf arbitre» suprême» des des
tinées américaines constitue une contre-
révolution dont 11 est Impossible, à l'heure 
sctuelle. de mesurer ls portée. 

C'est l'effondrement brutal et complet 
de toute la législation élaborée pour sou
tenir l'économie agricole américaine en 
mauvaise posture depuis la guerre. 

Le Petit Journal : 
Cette décision semble comporter des ré

percussion» incalculables et autrement gra
ves que celles résultant de l'arrêt qui avait 
aboli la N. R. A. 

La suppression des taxes de transforma
tion par la Cour suprême, tandis que celle-
ci u'a Jamais songé k contester U légalité 
des droits de douane, va provoquer dans les 
milieux agricoles un» Indignation très gran
de. En effet, non seulement elle compro
met leur prospérité économique, mais elle 
offense en même temps leur sens de la 
Justice. 

..Enfin, cet arrêt de la Cour suprême 
modifie de fond en comble la situation 
politique et va obliger ls président Roose-
v»it k mener sa campagne électorale sur 
ls question de la réforme de la Consti
tution. 

M. Roosevelt sera soutenu en dehors des 
agriculteur» par tous les éléments réfor
mateurs, ainsi que par tous ceux qui re
doutent les tendances conservatrice» de 1» 
Cour et notamment le» ouvriers dont les 
libertés syndicale», consacrée» par une loi 
récente. se trouvent particulièrement 
visée». 

L'Humanité : 
Au nom du grand capitalisme, la Cour 

suprême décrète que les réformes sociales 
sont contraires k la loi. c'est-k-dlre k l'In
térêt de la classe possédante. 

Contrairement au fascisme allemand, le 
fascisme américain, dont on aurait tort de 
dissimuler le danger, se drape dan» le man
teau somptueux de la Constitution répu
blicaine Lee décision» consécutives de la 
Cour suprême attestent la réalité de la 
menace. 

6 Janvier iei«. 

ROUBALX 
U— V" Ed. CRATE-DELEPLANQUE 

A 9 h . église du Sacré-Cœur. 
WATTRELOS 

Monsieur Henri LEPOUTRB 
A 9 b. 30, église St-Mtclou Centre). 

TOURCOING 
M - ' V " César DACIET-CALIKOUE 

A 9 b.. église St-Elol (Blanc-Seau). 
M"< J.-B. LECROART-DESBONNET 

A 9 h. 30, église St-Chrlsuipiifc. 
LILLE 

Monsieur Georges OOILBAUT 
A 10 h. 30. église N.-D de consola

tion tVau ban). 
MOl'SCRON 

Madame Madeleine PANNE 
A 8 h. 30, église St-Barthélémy. 

MELLE-LEZ-GAND 
M»t H. VANOVERBEHGHE-EVRARD 

A a h., église St-Jean-Baptlate. 

Vous êtes priés d assUtter aux Convoi 
et Service de 

Mademoiselle Thérèae LEBLANC 
pieusement décédée k Tourcoing le 
8 J»nvler 1936. dans sa 75* année, mu
ni» dea Sacrements; lesquels auront 
lieu le samedi 11 Janvier, k 9 b. 45 
en l'église Notre-Dame. 

Inhumation au Cimetière principal. 
Réunion à la maison mortuaire. 42 rue 
des Poutralns. k 8 h. 30. 

De la part de: M1" Oermalne Le
blanc, la Révérende Mère Marie du 
Bacré-Cceur. supérieure générale et 
Sœur Archange, des Sœurs de Sainte-
Thérèse, k Avesnes-sur-Helpe: M*« 
Auguste Omez-Leblanc et sa famille: 
M. et Mm« Henri Beséme-Leblanc et 
leur famille: M~« Paul Leblanc-Cla
risse et sa famille. 

Cet avis tient Heu de faire part. 
75 2 » 

Les personne» qui. par erreur on 
omission, n'auraient pas reçu de lallir 
de faire part de la mort de 

Mademoiselle Aofeb UENARD 
pieusement deoédée le S Janvier 1898. 
dans sa 55"» année, sont priées d'sa 
ter aux funérailles qui auront ttei 
samedi U Janvier 1898, à 8 heures se, 
en l'église Saint-Martin, sa parois» 

Réunion k la maison mortuaire, ru» 
de ls Paix. 4. a 8 h. 15. 

De la part de : 
Mademoiselle Marié Llénard. 
M. et M»' Louis Uénard-RueUen. 
M. et M » Jean LJénard-saouUe», 
M. et M-> Achille Dubuoquol tlésurd. 
M. et M " Marcel Llénard-Leclereq, 
Msdemoiseiie Dents» Llénard. 

Et de toute la famille. 

Monsieur Alfred C A R U C R 
pieusement décédé k Roubatx. le 
)anvi»r 183*. dans sa Se" i r n h qvd 
surent lieu vendredi 10. à 14 h. as, 
église Saint-Rédempteur. Assemble* à 
l'Hôpital d» la Fraternité k 14 b. 13. 

Le» personnes qui. per erreur ou 
omission, n'auraient pas reçu d» let
tre de faire-part de la mort de 

Monsieur Alfred VVACHET 
Instituteur honoraire 

Officier d'Instruction publique 
décède à Li.le. le 7 Janvier 193(1. dauxt 
u 71»« année, «ont priées de consi
dérer le présent avis comme une in 
vitation à assister aux obsèques qui 
auront lieu le vendredi 10 Janvier, à 
10 h. 30. selon le rite de l'Eglise 
Réformée de France. 

Réunion au temple, 29, rue des 
Arts, à Roubalx, à 10 h. 15. 

Les condoléances seront reçues à 
l'issue de la cérémonie au temple. 

De la part de : 
Mn-« Alfred Wacliet-Clioquet, son 

épouse : 
M. et Mm* Wachet-Desfrenne, 
af. et M™# Demaretz - Wi»che|. ses 

enfants. 
Et de toute la famille. 

Roubaix, 19, rue Parmentler. 

Madame Julea Flévet. son épouse : 
Monsieur et Madame Georges chevil-

llard-Flévet. Madame S. Vlel-Plévet. 
ses enfants ; 

Le Docteur et Madame J. Gauctiet-
ChevtUiard, Messieurs Jean et Phl-

• lippe Cbevilliard, ses petits-enfants ; 
Monsieur Antoine Gauchet. son arriére 

petlt-Ûia ; 
La famille : 
Madame Elise Bernard, aa dévouée 

servante, 
ont la douleur de vous faire part de 
la mort de 

Monsieur Jules FIÉ VET 
décédé k Lille, le 7 Janvier 1936. dans 
as 78* année, administré des Sacre
ments de Notre Mère ls Sainte Eglise. 

Les funérailles auront lieu le ven
dredi 10 Janvier 1838. k 10 heures, en 
l'église Saint-André, k Lille, sa pa
roisse. Inhumation s u dmatlor» da 
ras». 

Assemblée k ls maison mortuaire. 
104. rue de Jémmapes. k Lille, k a h. 43. 

La famille recevra le» condoléance» k 
l'Issue de 1» messe. 

Le présent avu tient Heu de falre-
part. Nl»48d 

Monsieur Paul DESRUMAUX 
Epoux de Daaae GabrieUe OOOUX 
pieusement décédé k Tourcoing, ta ffj 
Janvier 1938. dan» sa 71' année, muni 
de* Sacrement» de Notre kCArs la D»1ïi 
te Eglise, qui auront lieu le 
11 Janvier 1838. k 8 h. IS, en l'égV 
St-Jesn-Baptlste. Assemblée k la soi 
son mortuaire. 2, rue d'Aire, k 8 b. 

De U part de : 
Mudame Paul Desrumaux-Odoux, son 

épouse ; 
Monsieur l'abbé Psul Pssiiiiiism. vi

caire k Raubourdin. St-Maclou, 
M"* Marls-Théréee Desrumaux. 
Monsieur et Madame Psul rrmuu Dea 

rumaux. ses enfants ; 
Et de tout» la famllla. 

Cet avis tient lieu d» faire-part. 8M 

••' Henri Desmet-Bélln. son épouse ; 
M. et M*" DesnMt-Lemslr* et leur a s ) ; 
M " V" Vermeersch-Deemet. sss en
tant» et petlt-nil*. et toute la fssauss. 
ont la douleur d» vous annoncer la 
mort de 

Monsieur Henri DESMET 
décédé subitement k Tourcoing, le 7 
Janvier 1938. dans «a 73» année. Se» 
funérailles auront Heu le vendredi 10 
Janvier, a 8 h. 43. en l'église Notre-
Dame Réunion mortuaire IS, rua du 
Bus. k 8 h. 30. Le présent avis tient 
lieu de faire-part. 73300 

REMERCIEMENTS 
ET OBITS 

Aujourd'hui, Jeudi 8 janvier 181*. 
obit pour : 

TOURCOING 
Monsieur Louis TJRLICXB 

A 8 h . église St-Chrtstonhs. 

Monsieur Alfred Terrm, 
Monsieur Jean Terryn. 
M. et M»« Henri Boucnerr-Terrra, 
Mademoiselle Christtane Boucherr 
Et toute la famille, 
adressent leurs sincère» remerciements 
aux nombreuses personnes qui ont as-
slfté aux funérailles de 

Madasae Alfred TERRYN 
née Arphonsine CASIER 

ou qui. regrettant de n» pouvoir y as
sister, ont exprimé leur» •entlnsne» 0)0 
condoléance», et rappellent que 1-OMt 
du mol» aéra célébré le dimanche 11 
Janvier, k 11 h. 30, en l'église Notre-
Dame de Lourdes, a Tourcoing. Tassât 

Monsieur Ventote Rodolphe st lues» 
la famille vous orient d'assister à 
l'Obit anniversaire de 

Madame AdoipoM VERGOTE 
née Marie MARTIN 

qui aura lieu le dimanche 11 Janvier 
» B h 30. sn l'église Motre-DssBs Os) 
Consolation, k Tourcoing. 7323M 

est conjugué avec le prêt, au bénéfice du 
porteur, le contrat doit mentionner la l'ac
tion de l'annuité affectée a la prime d'assu
rance 

Un autre arrêté réglemente l'activité de» 
société» existante» et un troisième institue 
un office central de crédit hypothécaire 
dont l'i-bjet sera de mettre On k l'indisponi
bilité relative de» créances hypothécaire». 
Cet office fonctionnera sous la garanti» d» 
l'Etat et pourra émettre des Bons. 

L'augmentation 
des tarifs de transport 

en Allemagne 
A partir du 20 Janvier. :a Relchsbank 

sugmenters se» taux de 3 0 0 Des exrep-
faut rien exagérer. 81 le prestige de tlons sont prévues pour les principaux pro-

*~ dults alimentaire». 
Cette mesure est destinée k réaliser l'équl-

lior» financier des chemins de fer qui s'étftlt 
montré vacillant Le» recette» ont baissé d» 
3.334 million» RM en 1920 k 2 921 millions 
de relchmarks en 1933. 

Mais elle surs une répercussion sur le 
prix de» denrées et Augmenter» encore le 
prix de la vie. dont la bause» ns œsss de 
croître en Allemsgns. depuis quelque 
temps. 

Le Dr Schscht »nvu»g» des mesures fis
cales nouvelles. 

Or. parle d'un prélèvement de S 0/0 eur 
le capital. 

Le Journal (Salnt-Brlce) : 
n 

M. Roosevelt est attslnt. l'homme resta 
Incontestablement le maître de l'heure. 
pour une raison très simple : c'est que ses 
adversaires n'ont pas trouvé encore un 
homme fc opposer k celui qui flétrit la dic
tature, mal» qui demeure le dictateur d» la 
persuasion. 

L'aménagement 
du crédit hypothécaire 

en Belgique 
Le « Moniteur officiel s du T Janvier a 

publie trois arrêtés concernant l'aménage
ment du crédit hypothécaire en Belgique »i 
qui visant a < protéger l'emprunteur contre 
le» clause» usuralre» ou draconiennes ». 

Un premier arrêté institue un cont-oie 
des entreprises d» prêts hypothécaires -t 
assure la clarté dee texte» conventionnels 

L» taux d'intérêt devra être nettement 
stipulé et un tsblssu d'amortissement Joint 
su contrat. 

La commission du préteur est limitée s 
1/2 0/0 du prêt et celle qui est afférent» au 
remboursement anticipé k 4 0/0. 

L'emprunteur doit recevoir de» espèces et 
non dea titres de valeur aléatoire. 

Quand un contrat d'assurance sur la vie 

Chez Figaro 
Ce n'est pas sans raison que Beaumar

chais est allé chercher Figaro en Espagne. 
Et Figaro a gardé. Jusque aujourd'hui, 
de l'autre coté des Pyrénées, une impor
tance extraordinaire dans la vie des 
femmes, ce qu'établit une revue madri
lène très sérieuse Cette revue fournit un» 
statistique d'après laquelle les femme» 
espagnoles dépensent 120 millions de pe
setas par an ches le coiffeur. A elles 
seules, les Barcelonaise» et les Madrilène» 
laissent k Figaro 40 millions. 

TIRAGES HNÂNCŒRS 
OBLIGATIONS FONCttRES 1% 1878 

Les 80 numéros suivant» sont rembourses 
chacun par 1.000 francs 

3894 23.048 30.001 58.104 74 310 SUS* 
83 284 123320 173 882 140.088 878.080 a»t4BX 

388443 383328 448 301 461.368 317.621 830.100 
344036 543.903 337.413 304307 367300 871.431 
600 324 603*99 043320 006*00 «77.179 000.867 
711453 713.012 730.023 723.417 727347 7*3.380 
787.122 792.838 804434 900.148 810.440 8*7413 

931.500 848887 1.023*88 1.037357 1*88310 
1.063.734 1.087367 1.131333 1.1S1.0J1 147*1** 
1.184318 1.181.430 1.188*88 1.188333 1301*08 
1318.708 1329330 1-244 793 1*48*00 130*341 
1304.136 1317 482 1J18.224 1328.310 134**88 
1330800 1373.984 13*8*06 1413*44 1.417*81 
1.430633 1.486602 1.508.611 1318101 1*3**08 
1.557.505 1.308.020 1.578418 1.844.708 1*07*01 
1.040.170 1.633.714 1*98.40* 1*8*380 1.731*** 
1.744.713 1.778.1*0 1.787J17 

OBLIGATIONS FONCXKRU t,*** 188* 
Les 48 numéro» suivants sont remboursés 

chacun .par 1.000 francs: 
48384 34334 37.07* 81*01 8**0* 10**1* 

127.732 130383 17930* 198*32 237*8* *MJ*t 
320372 336.947 338*96 341*21 374*0* 001*3* 
433.313 447.070 431.321 430 445 470.114 ****** 
337 461 337*01 8*8.710 3*0*41 30**74 kvfL*** 
393 017 005 902 008*01 048*03 871.1*8 718JB3 
719.986 812.093 832 641 878*78 887*7* 0*8474 
814781 947.037 883.838 

OBLIGATIONS FONCISJLBS 1 1/1% 1SU 
Les 30 numéros suivant» sont remboursé* 

chacun par 1.000 francs: 
3.612 80340 130*10 104*7* 108.7*8 171*8* 

837*71 303346 113*13 111700 M***» 174*01 
380.043 181388 401*04 448*80 488488 4*740* 
48*.77* 482 053 483450 486.027 81044* eWJ**) 
507.000 503.234 000*04 033383 840*88 081.007 
06250* 008488 074*39 093 3*T 738*81 73***3 
770*01 771.488 773.478 778.844 78*343 78*4*9) 
8713*4 884 23C 813.880 8360*8 847.111 S**4M 
908.188 880.440 
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HA F'Uli DU SHPiiANDRIER 
M. Ce Fk-ury-Flayosc lui de.-iKiia un 

compart iment près du sol. Il n'aurait 
pas pu parler. Chaque lo is qu'il péné 
trait dans le m o n u m e n t lutrubre. une In
tense émotion le saisissait à la poitrine, 
e t lea souvenirs qui l'assaillaient le trou
blaient gravement. René Lavardac lut: 

MARTHE DÏ F L E U B T - F L A T O S C 

Acéc (Je un a n et un mois 
17 Juillet 1831 

Q m mat à defalr» las via de cuivre qui 
a t tacha ient la plaque de marbre à son 
cadre de bronae L* général et son n e 
veu je regardaient. NI l'un ni l'autre 
n'aurait é té -«pabl- de lui donner aasls-
tanoe. Le correspondant de guerre tra
vaillait arec une ardeur fiévreuse ; le 
mystère auquel 11 s'était intéressé le 
a» nlssslt rjisjntenietnt tout entier : il lui 
gsrr.hh.tt. chercher ta lurnlere dans une 
ea*s*B qui hn fut perscooiel**. 

ss. Mon sjéssirai, dtt-U, cet te tomba » 

etc ouverte après qu'on y a mis un cer
cueil. Is» c iment avec lequel on avait 
scellé la plaque est e n débris ; elle ne 
tient plus que par les vie. 

— Poursuive*, répondit le général 
d'une voix sourde. 

Quelques instants plus tard, la lourde 
pierre qui fermait l'ouverture glissait sur 
le toi. René Lavardac ramassait sa bou
gie à terre, et plongeait le bras dans 
l'ouverture. 

— J'en étala sûr I s'écrialt-U. Le com
partiment est vidai 

M. d* Pleury-Flayooc eut une affreuse 
Imprécation contre lea auteurs du sacri
lège. Mal* te JournaJlate l'arrêta. 

— Mon général, dlt-11 en se relevant, 
ceci-ne signifie peut-être pas ee ou» vous 
vous imagine*, Que penseriez-voua, en 
apprenant que oe n'est paa un cadavre, 
mais bien un* enfant vivante, qu'on a 
volée à ce tombeau» 

Le général se mit à gémir comme une 
femme. 

— Ma fille !... Ma petite Marthe vi
vante !... Dieu du ciel 1... Mais com
ment !.. comment I 

René Lavardac frémit, et un frisson 
glacial le traversa tout entier. Au mo
ment où M de Fleury-Flayoec conce
vait des espérances folles, la souvenir lui 
revenait tout à coup de l'affreux acci
dent survenu la veille même. 

— Hélas I mon général, dit-il, Je vou
drais pouvoir vous confirmer dans co 
bienheureux espoir... Mais si les choses 
ac sont passées comme Je le suppose, 
voici André qui vous dira comment elle 
a grandi, comme il l'a aimée... et com
ment U la pleure autant que vous l'avez 
pleurée vous-même. 

Le général Jeta à son neveu un regard 
de douleur et d'Incrédulité. André lui dit: 

— Je crois que tout est vrai, bien que 
ce soit invraisemblable et que Je n'ima
gine pas comment Lavardac a pu le dé
couvrir. Mais Marthe m'a dit récemment 
qu'elle n'était pas Marthe Richelieu. Le 
scaphandrier, son père adoptlt. le lui 
avait avoué tal-mémo, à un moment où 11 
ae croyait près de la mort. Quelque tempe 
auparavant, il avait ramassé aous la 
quille de mon yacht, dans la baie, la 
moitié d'une plaque de cercueil, partant 
le? mots « Marthe ». « née ». « mort* » 
C était le complément, sans nul doute. 
de oo qu'on a apporté Ici ce matin. Le 
cercueil d'où venait cette plaque a dû 
être. Jeté dans k» baie. 

— Oui... oui... dit hâtivement le géné
ral. 

— Mal*, poursuivit André d'une voix 
découragée, à quoi bon chercher plus 
avant 1* solution de co problème ? Elle 
ne me rendra pas celle que J'aimais. Ri
chelieu est tombé trop malade pour pou
voir lui en dire davantage. Notre inten
tion était de l'Interroger encore prochai
nement. Ah 1 nous avions toutes sortes 
de projets. A quoi bon, maintenant ? 

— Pourquoi, s'écria soudain le générai, 
partes-tu « d'alors » et de » mainte
nant > f Si ma fille n'était pas morte. 
et si elle a grandi, pourquoi no mo con
duis-tu pas vers elle ? Qui est ce Riche
lieu, et pourquoi Marthe passait-elle 
pour sa fille ? Elle est a moi ; Je veux 
qu'on me la rende. Oh I Je devine pour
quoi on a voulu la faire croire morte 
EU* ae dressait entre ma fortune et une 
femme cupide, que Je punirai I Oh I fou, 
triple fou. que J'ai été d'avoir confiance 
en elle. 

Le général parlait d'une voix passion
née : se* pensées se pressaient sur ses 
lèvres ; 11 avait l'air quaat-mcohavent. 

Lavardac s'approcha do tut 
— Jérôme Richelieu, dlt-11. et Mêla

nte, la femme de chambre de Mme de 
Nolrétable, étaient frère et soeur. Lui, 
était veuf. On a pu faire croire qu'il 
avait une fille, et qu'il l'élevait André 
l'a vue et l'a aimée ; ils étalent même 
fiancés. Malheureusement, mon géné
rai, cette jeune fille, qui était certaine
ment Totre etiisint-- - ~ . I 

— Qui était ?.. Pourquoi dites-vous: 
< qui était » T demanda M. d* Pleury-
Flayosc. repris de toute* ses angoisses. 

— Parce que.- mon général... 
— EU* est morte ? 
— Elle s'est noyée hier dans la baie 

de La Roche-de-Malsse. 
Le général devint blanc comme un 

marbre ; Il eut un cri étouffé ; B chan
cela ; te journaliste s'élança pour te sou
tenir. Mais 11 ne tomba paa. n tendit 
les bras à André de Maurois en 
s'écriant : 

— Mon pauvre enfant I Mon pauvre 
enfant !... 

René Lavardac, les voyant sangloter 
ensemble, ne voulut pas troubler leur 
douleur, et se laissa glisser hors du 
caveau funéraire, D lui a*mhla1t que la 
présence d'un tiers on un pareil moment 
devait être coraûdéré oomme une 
offense. 

Au dehors, tout était clair et radieux. 
Le soleil d'avril Jouait sur les Jouîtes 
feuillage* ; 11 n'y avait pas une vapeur 
au ciel. 

Soudain, te journaliste s'entendit ap
peler par une vont familier» st qui 
venait de te direction d* te grille du 
ohateaii n a* retourna st aperçut la 
silhouette connue de M 8ègonnot Le 
brigadier de la Sûreté marchait vite : 
il avait une femme auprès de lui : une 
femme certainemeni Jeune et alerte. 
puisqu'elle te suivait sans ldfflculté. 

— Monsieur Lavardac I 
n fit Q ĵeique* pas, et te stupéfaction 

la plus Intense s'inscrivit sur son visage. 
Cheveux bruns, yeux bleus, traits purs 
et légèrement fiers, celle qui s'approchait 
souriante était Marthe, la fianoée d'An
drée, que tout le monde, k cette heure, 
croyait perdue en pleine mer. 

CHAPITRE XXXI 
REQLISrTOIRJE 

L'agent de la Sûreté disait à te Jeun* 
fille de son ton 1* plus aimable : 

— M Lavardac saura probablement. 
Mademoiselle, si M. André ds Maurois 
est venu au château ce matin. 

Le Journallst avait traverse en quel
ques tends la cuvette gazomieé. et te 
trouvait a présent a cote de Marthe, qui 
le saluait en souriant. Son cœur bat
tait comme si sa propre fiancée lui eût 
été miraculeusement rendue et c'est k 
peine s'il trouvait un mot pour te féli
citer d'être saine et sauve, après que 
tout le monde l'avait crue morte 

— Vous ne sauriez croire quelle est 
ma Joie, Mademoiselle... (Il hésita). Ma
demoiselle Richelieu, de voua revoir tel. 
Nous avions perdu tout espoir do voua 
compter au nombre dea vivant*. La
ie... l'accident 

n s'arrêta encore, et regarda M. Sé-
gonnot. Le détective rougit. 

— Vous avex raison. Monsieur, dit-il 
av-er nerveux \* récit de Mlle Riche
lieu complète, gracs a un pou diuier-
rogatolre d* ma part — car cette Jeu
ne fille n'est pas te moins du monde vto-
dteattvo — confirme te théorie que TOUS 

"1 SÊÊsssmm 
vous étlea formée. Plpeyrcn* a tait en
trer Mademoiselle dans une petite har 
que sous un prétexte queseogssn* ; U a 
chaviré cette barque —*' ~ " Il »•»»*• Et 
dans l'eau, quand il s'est aperçu que ma-
demolselle rssgoau aussi bien que sat, 
il a cherché à la noyer, en |ii niisujsiiê 
des menace» qui ne pouvaient tessaor ko 
moindre doute sur sss mteouoes» 

— Dieu du ciel I s'écria Lavarstee «m 
considérant la mince et frète la**?ej*j*t 
de cette effroyable aventura. 

- Mademoiselle Richelieu, 
le policier, lu! a échappé en 
et a été emportée par le courant, 
l'Ile do Maisoe. c'est-à-dire pilai d* 
qulnae kilomètres de la cota. Cite a psi 
atterrir. Lee gardiens du phare ml osa» 
donné refuge pour te nuit, S* l'on» est-
suite ramenée à terre. 

- Quinte kilomètre* I Voua l 
maintenue sur l'a 
lomètres, s'écriait Lava'dae, 

— Osa, répondit modestement M 
C'est mon pèse qui m'a appris à 
Mais lavai* bien froid I 

Le mot do e père ». qu'este l 

journaliste au sans ds te i 
— Je le crois ; vous i 

souffrir. Mais vouloa-
deux minutes. Madsrnotsette. et aa* | 
la grâef de mettenttre Ici T 


